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Dans les années 1850, la Poste de Nontron n’est plus ce qu’elle était au temps des 

bandits de grand chemin et, si le grand-père de Camille Chabaneau a sauvé la 

recette postale attaquée en 1808, son père, Pierre-Paulin, mène une existence plus 

routinière. Sa mort précoce contraint Camille, élève brillant, à la profession de 

contrôleur puis de receveur des Postes, à Auch, Angoulême et Cognac. « Labeur 

infertile » qui, toutefois, lui laisse le temps de se consacrer aux langues anciennes 

et à sa langue maternelle, l’occitan.  

Dès 1854, il adhère au Félibrige, que vient de fonder Frédéric Mistral, et 

entreprend des travaux de philologie et de phonétique. En 1868, son 

premier ouvrage, Histoire et théorie de la conjugaison française est 

couronné par l’Académie et La grammaire limousine, publiée en 1876, 

renforce sa notoriété auprès des maîtres en la matière que sont Paris, 

Littré, Renan et Mistral.  

À quarante-cinq ans, s’ouvre alors une nouvelle carrière : l’Université de 

Montpellier crée pour lui – honneur exceptionnel pour un non-diplômé – une 

chaire de langue et de littérature romanes où il enseigne l’ancien français et 

l’ancien provençal de 1878 à 1901. Cours, articles dans la Revue des langues 

romanes et autres publications savantes, traductions de textes, travaux sur les 

troubadours : Camille Chabaneau, membre correspondant de l’Institut, a 

désormais une notoriété internationale.  

Il se retire à Nontron en 1901, alors que l’École félibréenne du Périgord, Le 

Bournat, vient de naître. Son premier président, Auguste Chastanet, décède 

quelques mois plus tard. Chabaneau, majoral du Félibrige depuis 1876 et 

grand ami de Mistral, lui succède, et préside la première Félibrée, à Mareuil-

sur-Belle, le 20 septembre 1903. Le Périgord découvre alors chez cet homme – 

si petit qu’un chroniqueur de cette mémorable journée écrivit que personne 

n’avait vu le président se lever pour faire son discours – une ardeur 

patriotique, une ferveur littéraire et une liberté d’esprit exceptionnelles.  

Sa volonté de relever la langue périgourdine, illustrée par les troubadours Arnaut 

de Mareuil, Arnaut Daniel et Bertran de Born, et de travailler à la décentralisation 

en réunissant des hommes de tous bords, animés du même amour de leur petite 

patrie, recueille tous les suffrages. Mais nous sommes en 1903 : les débats autour 

de la séparation de l’Église et de l’État agitent tous les esprits et lorsqu’il dénonce 

« l’abominable croisade albigeoise, qui fut le plus grand crime de l’Église », le 

scandale éclate.  

La démission d’Eugène Le Roy, indigné par la bénédiction du fanion du Bournat, 

exacerbe la polémique contre anticléricaux et francs-maçons. Chabaneau, dont ce fut la 

première et la dernière Félibrée, se réclame de la vérité historique et de la neutralité du 

Bournat. Pour autant, la subversion, occultée par l’actualité religieuse, était ailleurs, 

irriguant toutes les pages d’une œuvre célébrant la « courtoisie » : libre amour et libre 

pensée prenant leur vol sept cents ans plus tôt « dans l’éblouissement suprême du 

sourire de la femme » !  

Joëlle Chevé 
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Quelques œuvres de Camille Chabaneau : 

 - CHABANEAU, Camille. Grammaire limousine : phonétique, parties du discours. Paris: Maison

 neuve, 1876. BIB B 139  

 Disponible à l’adresse : https://books.google.fr/books?id=W1PT1_Eqlf8C 
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Il a également publié de nombreux articles dans le Bulletin de la société historique et archéologique du 

Périgord (REV 839), que vous pouvez trouver sur Gallica : https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/

cb344240391/date&rk=21459;2 

 

Quelques ouvrages et articles à propos de Camille Chabaneau : 

 - BATTUT, Suzanne. Camille Chabaneau. Dans : Cent portraits périgourdins. [S. l.] : [s. n.], 1979. BIB  

 A 1201 

 - BOUET, Robert. La famille Chabaneau. Bulletin du Cercle d’histoire et de généalogie du Périgord.  

 Septembre 1998, n° 52, p. 61 63. REV 953 

 - DUGROS, Jean-Claude. Le Bournat, école félibréenne du Périgord : son histoire : naissance et      

 envol 1901-1914. Périgueux : Lo Bornat du Périgord, 2001. BIB A 2257 

 - DUJARRIC-DESCOMBES, Albert. Rapport sur la grammaire limousine par Camille Chabaneau.  

 Bulletin de la société historique et archéologique du Périgord. 1877, Vol. IV, p. 127 131. REV 839 

https://books.google.fr/books?id=W1PT1_Eqlf8C
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/cb344240391/date&rk=21459;2
https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/cb344240391/date&rk=21459;2

